
ma,s tel que j'en ai vu dans des paysages de l'Indeune couleu. extrêmement pure et diaphane . .

'

lout au long de ce journal, Newman se révèlecomme un admirable descriptif. Les fines aquarelle
qu.dess,ne et qu'il enlève en quelques touheso
dautant plus de charme qu'elles ne sont pas d'unhomme du «métier, » qu'elles ne trahissent aucune"m t, procède ,,ttéraire, cet art de peindre avec desmots, que certame école pousse si loin. A ce seul
po.nt de vue, ce journal est donc fort intéressant.
Ma,s ce n'est pas par là qu'il est le plus curieux.«Un amateur d'âmes», pour rappeler le titre queM. Maunce Barrés donne à l'un de ses héros 'y
ue, le des renseignements précieux: on y voit dequelle man.ere ce pasteur anglican se laisse affecterpar les manifestations de la foi catholique. Voicipar exemple ce qu'il écrit de Rnm» -
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avril 1833, jour du Vendredi Saint •
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